
 

Bien que la zone soit située 
en zone rouge pour les 
autorités françaises, (ce qui 
veut dire « interdiction 
absolue d’y aller… »), la vie 
continue à Cité Soleil, 
bidonville de la banlieue de 
Port au Prince, malgré les  
massacres entre gangs et 
l’insécurité, malgré la famine 
qui devient très inquiétante à 
cause des conséquences du 
Corona Virus et des derniers 
événements depuis le début 
de l’année. Il faut bien survivre 
et le courage ne manque pas. 

La vie continue à Cité Soleil. 

Les écoles, dont l’ouverture était initialement programmée pour le 10 août, rouvriront (peut-être) le  16 ou le 20… 
Il faut s’y préparer. On sait que de nombreux parents auront peur d’envoyer leurs enfants qui doivent traverser des 
quartiers dangereux pour s’y rendre. Même si l’école n’a pas été touchée par les violences, il faut être prudent. De 
toute manière, comme cela a été fait en France, l’école rouvrira petit à petit, pour essayer de mettre en œuvre des 
précautions conte la pandémie. Ce n’est pas facile. Mais la cantine attirera bien sûr beaucoup d’enfants qui ne 
peuvent trouver de quoi se nourrir à la maison. 
Les professeurs se sont retrouvés pour une première réunion le 10 août. Il y en aura une autre avant la rentrée. 
Des fonds ont été envoyés pour préparer cette rentrée. Ils sont essentiels à la survie de l’école, car aucun élève ne 
peut contribuer pour les frais, les salaires des professeurs, la cantine… Notre association a payé les enseignants 
durant ces mois de chômage forcé. Très peu d’écoles ont pris cette décision pourtant vitale pour eux et leur famille.. 
Nous avons depuis 25 ans bientôt, fait le choix de travailler avec les plus pauvres. Donc dans les banlieues les plus 
déshéritées et donc les plus dangereuses. Mais nos correspondants prennent des précautions. Ils connaissent très 
bien le terrain et ne prennent pas de risques inutiles. 
Nous avons pu distribuer les Kits de prévention Corona virus et alimentaires, en juillet,  et le seconde distribution est  
programmée avant la rentrée. Ce n’est jamais suffisant mais vital pour ces populations. (voir notre article sur notre 
site. Rubrique « Activités et projets réalisés ») 

Nos félicitations à M. Michel Jeanthyl , le directeur de l’école Fraternité, et à Jérémie Wilglais, notre représentant, 
pour leur travail. Merci aux marraines et parrains sans qui nous ne pourrions pas aider ces gens. La situation est 
terrible pour beaucoup d’entre eux. En Haïti, c’est toujours une situation d’urgence. 

Réunion des professeurs dans l’école. Certains, qui habitaient des quartiers de Cité Soleil, ont été chassés par les 
gangs. Ils ont été contraints d’aller vivre plus loin, ce qui est un handicap pour venir à l’école. 


